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Bureau  de  l'Inspecteur  des  Chemins, 
Québec,  3  Février  1852. 

Conformément  à  une  résolution  du  Conseil  du  9 
Mai  1851,  enjoignant  à  l'Inspecteur  des  Chemins  de 
produire  au  Conseil  un  rapport  sur  le  meilleur  mode  à 
adopter,  pour  opérer  un  système  de  canalisation  gé- 
nérale,  dans  la  Cité  de  Québec,  lequel  devrait  être 
poursuivi  en  même  temps  que  l'excavation  pour  l'a- 
queduc, dont  l'exécution  devra  commencer  l'été 
prochain,  il  a  l'honneur  d'offrir  le  rapport  suivant. 

Avant  d'entrer  dans  les  détails  d'estimation,  il  con- 
vient de  considérer  les  différents  modes  de  construction 
usités  en  Angleterre  et  d'en  comparer  le  coût  et  la 
durabilité  avec  le  mode  pratiqué  dans  Québec,  afin 
d'adopter  celui  qui  paraîtra  le  plus  économique  et  aussi 
le  plus  conforme  aux  moyens  de  la  Cité  et  qui  assurera 
1  exécution  de  cette  noble  entreprise,  en  rencor^rant 
l'approbation  générale  des  citoyens. 

La  construction  de  canaux  public^  dans  les  villes 
apoiuf  objet  d'en  assécher  et  assainir  le  terrein,  et  en 
même  temps  de  procurer  à  chaque  habitation  la  facilité 
de  la  débarasser  des  eaux  sales  études  immondices  qui 
en  proviennent,  en  introduisant  de  petits  canaux  dans 
les  canaux  publics,et  par  ce  moyen  d'obtenir  un  meilleur 
état  de  salubrité. 

Or  afin  d'atteindre  ce  but,  il  faut  que  le  mode  à 
adopter  ix)ur  égouter  son  terrein  soit  tangible  à  chaque 
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propriétaire  et  que  le  coût  n'en  soit  pas  au^essusde  ses 
moyens,  car  alors  il  en  arriverait  ici  comme  en  Angle- 
terre,  ou  on  trouve  à  pMne,  dans  certaines  villes,  un 
de  ces  canaux  à  chaque  200  pieds  de  distance,  par  ce 
que  le  coût  est  au-desssus  des  moyens  des  propriétaires. 
On  se  sert  ordinairement  de  briques  pour  faire  des 
canaux  en  Angleterre  et  dans  les  autres  vieux  pays   et 
pour  bonnes  raisons,  c'est  que  le  bois  manque  :  on  a 
adopté  différentes  formes  de  canaux,  savoir  :-les  pre- 
miers à  cotés  perpendiculaires  et  à  fonds  plats,  fig.  l 
Ensuite  avec  des   fonds  en  forme  courbe,  fig.  2,  mais 
ces  cotés  perpendiculaires  ont  toujours  failli,  par  la 
pression  latérale  qui  agissait  en  certains  endroits   assez 
fortement  pour  forcer  les  cotés  en  dedans  et  faire  crouler 
le  canal  j  ce  qui  a  contraint  d'abandonner  ces  sortes  de 
canaux  et  de  recourir  à  ceux  en  forme  d'œuf,  fig.  3 
lesquels  outre  qu'ils  offrent  plus  de  résistance  latérale' 
ont  encore  l'avantage  sur  les  autres,  d'offrir  moins  de 
friction  à  1  eau  et  par  conséquent  de  produire  une  plus 
grande  vélocité  ;  mais  en  général  on  ne  se  sert  de 
briques  que  par  ois  aller,  en  ce  que,  quelque  soit  le 
ciment  que  l'on  employé  pour  les  fonds  du  canal  il  se 
forrne  toujours  dés  jours  imr  où  les  matières  s'infiltrent, 
y  retiennent   la  mauvaise  odeur  et  souvent  minent  le 
dessous  du  canal  de  manière  à  le  faire  écrouler.    Ainsi 
1  on  doit  conclure  que  chaque  mode  que  l'on  employé 
a  ses  mconvénients:  si  le  fonds  est  plat,  on  peut  se 
servir  de  pierres  pktes  qui  résistent  mieux    que  la 
brique  aux  espaces  vides  qui  pourraient  se  former  par 
1  mfiltration,  mais  les  parois  sont  exposés  à  s'affairer 
tandis  que  par  le  dernier  mode  adopté,  fig.  3,  en  forme 
aœut,!e  lond  étant  courbe,  doit  nécessairement  être  i 
construit  en  briques  et  ne  résiste  pas,  comme  il  a  été  I 
démontré.  ^  "  S 
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Supposant  que  malgré  les  obstacles  qui  viennent 
d'être  signalées  contre-  la  construction   des    canaux 
en  briques,  l'on  voulut  en  faire  l'essai  dans  quelque 
jjartie  de  Québec,  votre  Inspecteur    en  signalerait  un 
autre,    non    moins    évident,    auquel    no    sont    jias 
exposés  les  Européens.    Il  est  un  fait  connu  que    la 
gelée  pénètre  de  3  à  4  pieds  dans  le  sol  et  que  d'ail- 
leurs, soit  pour  le  service  du  gaz  ou  celui  de  l'eau, 
il  sera  impossible  d'empêcher  les  excavations  durant 
l'hiver,  lesquelles  viendront  en  contact  et  découvriront 
sans  doute  les  canaux  publics  ;  or  comme  ces  excava- 
tions ne  pourront  être  remplies  de  manière  à  empêcher 
la  gelée  d'y  pénétrer  de  part  en  part  ;  la  conséquence 
sera  que  le  canal  public  gèlera  et  se  détruira  de  suite. 


Cependant  votre  Inspecteur  pense,  dans  son  humble 
opinion,"  que  l'obstacle  qu'il  va  signaler  l'emportera  sur 
tout  ceux  ci-dessus   mentionnés  ;  c'est  le  coût  de  ces 
canaux  en  briques,  en   Angleterre  :  les  canaux  fig.  2, 
à  cotés  perjjendiculaires,  coûtent  outre  les  frais  d'ex- 
cavations, de  remplissage  et  d'enlèvement  des  terres, 
£3388  par  mille,  ou  12s  9d  sterling  par  pied  courant, 
et  ceux  représentés  par  la  fig.  2,  en  forme  d'œuf,  8s  7d  ; 
à  quoi  si  l'on  ajoute  Is  3d  pour  excavation,  etc.,  on  aura 
15s  sterling  pour  le  ^  ^^al  fig.   1,  et  9s    lOd  pour   celui 
fig.  2,  faits  dans  la  t .  rj  e  et  en  ajoutant  6s  pour  exca- 
vation dans  le  roc,  les  canaux  fig.  2  coûteront  18s  9d 
et  ceux  fig.  3, 14s  7d.    Ainsi  quelque  différence  que  l'on 
puisse  obtenir  dans  l'économie  de  la  confection  de  tels 
canaux  à  Québec,  votre  Inspecteur  dans  son  humble 
opinion  ne  pense  pas  que  votre  Conseil  en  considère  le 
coût  suffisamment  réduit  pour  lui  permettre  d'en  adop- 
ter la  construction  en  grand. 
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pièce  comme  à  présent,  foncés  avec  de  la  planche  do 
pm    d  un  pouce  d'épaisseur,  et  couverts  avec  du  cèdre 
de  1  épmette  rouge  ou  do  la  pruche,  dureraient  au  moins 
50  ans,  ou  du  moins,  assez  longtemps  i,our  en  justifier 
les  Irais  de  construction. 

Mais  dans  la  construction  des  canaux  publics,  tout 
ne  dépend  pas  do  la  qualité  des  matériaux,  il  faut  encore 
choisir  un  mode  de  construction  qui  puissent  subvenir 
aux  inconvénients  auquels  ront  sujets  les  lieux  hori- 
zontaux, ou   souvent  il   est  difficile  do  procurer  un 
niveau  suffisant  pour  prévenir  les  accumulations  de 
matières  dans  les  canaux.    En  Angleterre  on  a  eu 
recours  aux  "  courants  accélérés  ;"  et  l'économie  produite 
par  ce  moyen,  qui  autres  bien  réussi,  a  compensé  large- 
ment  les  fmis  de  confection  et  ceux  de  la  surveillance 
de  ces  écluses.    Or  votre  Inspecteur  étant  d'opinion 
qu  11  serait  profitable  d'introduire  ce  système  dans  St 
Roch,  il  en  fera  un  item  de  son  estimation. 

Il  est  reconnu  en  théorie  et  prouvé  en  pratique,  que 
la  vélocité  de  l'eiu  augmente  en   proportion  de  la 
quantité  :  Il  est  encore  prouve  que  cette  vélocité  est 
sujette  à  l'efi^et  de  la  plus  ou  moins  grande  friction  :  or 
en  théorie  comme  en  pratique,  la  fig.  courbe  3  offrira 
moins  de  friction  que  la  fig.  I  qui  est  carrée,  et  oartant 
1  eau  qui  s'écoulera  dans  un  canal  construit  d'une  forme 
approchante  à  la  fig.  3  acquérera  plus  de  vélocité  dans 
sa  course,  que  celle  qui  passera  dans  la  fig.   1  ;  ainsi  il 
faut  essayer  de  construire  des  canaux  en  bois  qui  par 
leur  forme,  approcheront,  le  plus  de  la  courbe,  et  le 
modèle  en  bois,  produit  a/ec  le  présent,  fait  sur  la  fig.  5 

a  paru   àvotr«   Tn.<5n*.nfoini    »a.~,,,i:_    _-,_  j...         °  _ 

„  œ     j,  • ^ xTîmpiii   ces  condiiious.    li 

suffira  d  ajouter  une  planche  de  12  pouces  au  fond  et 
une  dans  chaque  coté  du  canal,  pour  diminuer  la  friction 
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de  l-7ine  et  partant,  d'augmenter  la  vélocité  d'autant 
Plus  la  vélocité  est  grande,  moins  les  canaux  sont 
sujets  à  s'emplir  et  ainsi  en  les  confectionnant,  on  doit 
étudier  tous  les  moyens  qui  pourraient  tendre  à  dimi- 
nuer la  friction  et  par  là  augmenter  la  vélocité.    On 
s  est  aperçu  ici  comme  en  Angleterre,  que  les  obstruc- 
tions se  formaient  particulièrement  aux  jonctions  des 
canaux  qui  étaient  introduits  l'un    dans  l'autre,  au 
rectangle  :  pour  remédier  à  cet  inconvénient,  on  a  eu 
recours  en  Angleterre,  aux  courbes  faites  avec  un  rayon 
de  5  à  20  pieds,  fig.  7,  pour  leurs  canaux  en  briques, 
mais  ICI,  avec  des  bordages,  on  a  adopté  langle  de  45'' 
fig.  8,  qui  amène  à  peu  près  le  même  résultat:  pom 
cette  opération,  cependant,  il  faudra  à  chaqite  carrefour 
faire  une  excavation  apart,  attendu  que  les  tuyaux  à' 
l'eau  seront  joints  au  rectangle.  j 

Comme  les  accumulations  des  dépôts  dans  les  canaux  1 
publics  ont  toirjours  été  le  sujets  de  recherches  en 
Angleterre,  pour  les  prévenir,  on  y  est  parvenu  à  la  À 
découverte  d'un  moyen  qui  a  répondu  à  l'expérience  ' 
au  delà  de  toute  attente.    C'est  le  système  des  courant,  ^ 
accélérés  dont  il  est  déjà  fait  mention,  et  votre  Ins-  i 
pecteur  croit  devoir  faire  un  extrait  du  témoignage 
donné  devant  les  commissaires  enquêteurs,  surl'état 
des  grandes  villes  d'Angleterre,  par  B.   Williams  Ecr. 
professeur  de  Géodésie  au  collège  des  Ingénieurs  Civils, 
à  Putney,  que  l'on  trouve  au  premier  rapport  des  dits- 
commissaires,  à  l'article  5840  et  suivantes,  où  il  est  dit 
en  substance,  «que  l'adoption  général  du  système  de 
«  courants  accélérés  serait  décidemment  économique  : 
«  que  les  commissaires  des  Districts  de  la  Tour  d'Ham- 
«  let,  de  Surrey  et  de  Kent,  s'étaient  prévalius  d'un 
«  système  modifié  d'empellement,  dans  les  environs 
"  de  la  Thamise,  et  qu'il  était  surpris  que  les  avantages 


r 
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«  que  ces  Districts  avaient  retirés  de  ce  plan, 
«  qui  n'était  pas  pourtant  exécuté  à  la  perfection,  n'au- 
«  raient  pas  suggéré  aux  commissaires,  l'expédient 
«  de  l'adopter  généralement  dans  tous  les  Districts  j  11 
«  ans  s'étant  écoulés  sans  qu'il  ait  été  besoin  de  vider 
«  les  canaux  une  seule  fois  ;"  ce  principe  admis,  votre 
Inspecteur  en  donnera  une  idée. 
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)      Le  plus  simple  moyen  de  faire  ces  empellements, 
I  pour  produire  un   couroM  accéléré  (flushing)   est  de 
poser  une  valve  à  l'exti.    ité  de  chaque  canal  public, 
joignant  la  marée  :  la  marée  montante  presse  cette  valve 
de  manière  à  retenir  toutes  les  eaux  du  canal,  jusqu'à  ce 
qu'elle  soit  descendue  au  point  ou  la  pression  avait 
commencé,  et  alors  les  eaux  qui  avaient  été  retenues 
s'écoulent  et  emportent  avec  elles  toutes  les  matières 
et  ordures  qui  auraient  pu  se  déposer  dans  le  canal.  Ce 
moyen  n'est  pourtant  pas  le  meilleur,  et  on  a  employé 
généralement  pour  les  grands  canaux  un  suplément  qui 
a  garanti  le  succès  d'un  nettoyage  parfait,  le  voici  :  On 
pratique  à  l'origine  des  canaux,  c'est  à  dire,  au  point 
où  ils  reçoivent  les  eaux  des  terreins  élevés,  un  réser- 
voir à  écluse  et  de  temps  en  temps  on  ouvre  ces  écluses 
pour  lâcher  dans  le  canal  une  quantité  suffisante  d'eau 
qui,  par  sa  vélocité,  eiitraine  avec  elle  tout  ce  qui 
pourraient  s'y  être  déposé:  or  ce  moyen  qui  n'est  pas 
très  dispendieux,  préviendra  l'accumulation  d'aucune 
matière  dans  les    canaux    et    produira    une  grande 
économie,  en  ce  qu'il  ne  sera  plus  nécessaire  de  vider 
ces  canaux-et  de  rétablir  les  dommages   causés  aux 
rues,  en  conséquence. 

Considérons  maintenant  quel  sera  le  moyen  le  plus 
efficace  pour  parvenir  aux  fins  que  la  Corporation  a  eu 
en  vue  eu  entreprenant  de  canaliser  la  Cité.    Il  serait 


II 
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nécessaire  en  premier  lieu,  que  les  terreins,  latrines 
doaques  et  cours  égoul^ssent  dans  les  canau^  publics  ( 
sans  cette  précaution  il  sera  impossible  d'établir  un 
courant  accéléré;  les  dépôts  se  formeront  et  les  cana^ 
s;empliront.    Il  faudra  aussi  faire    comprendre    a^ 
citoyensquelesdallesde  leurs  maisons  devraient  ê^e 
introduites  dans  les  latrines  et  cloaques,  afirdetent 
ces  lieux  entièrement  vides  en  tout  temps,  et  que  ces 
ouvrages  ainsi  que  le  canal  communiquant  de  leurs 
maisons  ou  terreins,  au  canal  public,  devront  être  cons- 
trmte  a  leurs  frais  et  entretenues  en  bon  ordre,  tant  en 
hiver  qu'en  été;  U  faudra  peut  être,  rendre  cltte  prt 
cautions  obligatoire  par  une  loi,  car  peu  de  personnes 
ont  eu  jusqu'à  présent  pour  habitude  de  veSirrc: 
que  les  dalleaux  des  eaux  sales  fussent  tenues  francs 
de  gelée,  durant  l'hiver  :  et  à  moins  d'y  être  contraint 
par  une  loi  et  strictement  surveillés,  leurs  canaux 
d  égouts  s'emphront  de  matière  gelées  et  des  dommage 
pourront  en  résulter  aux  occupants,  par  l'inondation. 
Cependant  votre  Inspecteur  croit  devoir  suggérer,  que 
pourobtemr  l'uniformité  et  empêcher  la  déTérior^ta 
des  canaux  publics,  ces  petits  canaux  devraient  être 
laits  par  la  corporation  en  même  temps  que  les  grands 
canaux  et  chargés  aux  propriétaires  ;  ce  serait  le  moyen 
e  plus  économique  pour  eux  et  aussi  celui  qui  délivre- 
rait  le  plutôt  les.  citoyens  des  embarras  que  nécessitent 
ces  excavations.  Ces  petits  canaux  pourraient  être  faits 
en  madriers  et  coûteraient  comme  suit  ;  Excavation,  6d 
•par  pied,  Lois  et  façon,  6d.  ce  qui  fait  Is  par  pied. 

En  supposant  que  l'on  put  se  procurer  des  tuyaux  de 
glaise  cuite  dans  le  pays,  le  coût  de  ces  tuyaux  ne  serait 
pas  moins  d'un  chelin  par  pied,  outre  l'excavation:  et 
ainsi  Ils  seraient  au-dessus  des  moyens  de  la  majorité  des 
citoyens.  '' 
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Votre  Inspecteur  prend  ainsi  la  liberté  d'attirer  l'at- 
tention de  votre  conseil  sur  la  partie  de  son  rapport 
fait  au  Bureau  de  Santé  le  13  Août  1849,  touchant 
l'impossibilité  ou  se  trouvent  les  propriétaires  de  la 
Haute-Ville  et  du  faubourg  St.  Jean,  dégoûter  leurs 
propriétés  dans  le  canal  construit  dans  les  rues  sur 
lesquelles  leurs  maisons  sont  bâties  ;  en  voici  un  extrait  • 
«  Quand  un  canal  public  ne  peut  seulement  servir  qu'à 
«  un  coté  de  la  rue,  l'autre  coté  se  trouvant  plus  bas,  il 
«  n'a  aucun  moyen  d'en  tirer  avantage  et  le  propriétaire 
«  de  ce  côté  ne  peut  en  conséquence  égouter  son  terrein, 

à  moins  que  le  propriétaire  voisin,  en  arrière,  neper- 
«  mette  de  faire  un  canal  sur  sa  propriété  pour  joindre  le 

canal  public  de  la  rue  plus  basse,  permission  qui 

est  rarement  accordée,  quoique  l'on  offre  une  ample 
indemnité."  * 

II  est  évident  qu'un  tel  obstâôle  deviendrait  fatal  à 
1  entreprise,  si  on  n'y  apportait  remède  par  une  loi- 
C  est  pourquoi  Votre  Inspecteur  prend  la  liberté  de 
suggérer  que  le  Conseil  s'adresse  à  la  Législature,  à  sa 
prochame  session,  pow  en  obtenir  un  acte  qui  autorisera 
le  passage  d'un  canal  privé,  sur  la  propriété  d'un  voisin 
!1  "tiT  ^''  7 *^«^«<^"ces  ci-dessus  citées,  ou  autres 
semblable,  en  fesant  régler  par  arbitrage  l'indemnité, 
SI  les  parties  ne  s'accordent  pas  entr'elles. 

La  figure  du  terrein  est  telle  dans  la  Haute-Ville  et 

le  quartier  St.  Jean,  par  sa  position  élevée,  que  les 

canaux  pourront  égouter  et  se  nettoyer  sans  employer 

des  moyens  artificiels  ;  mais    dans    St.  Roch    et  la 

iJasse- Ville,  le  mannue  dp  *î/.nU,rit-^  ^T.].- i. 

-  X  -'•-'iiv.  uuiigcra  a  y  avoir 

recours.  Cependant  comme  les  Ingénieurs  qui  ont 
é  é  exammés  devant  les  Commissaires  enquêteurs 
précités,  s'accordent  à  recommander  l'abandon  de  faire 


fil 


. !(  i' 


il 
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nettoyer  les  canaux  en  y  envoyant  des  hommes  v  avec 
des  brouettes,  sur  le  principe  que  ces  hommes  sont 
exposés  à  ruiner  leur  santé  et  même  à  y  perdre  la  vie, 
et    sont    d'avis  que    le  mode    des  empellements  est 
suffisant     pour    les    nettoyer,    votre    Inspecteur    est 
d'opmion  que  les  dimentions  et  la  capacité  des  canaux 
devraient  être  calculées   sur    la  quantité  d'eau  qui 
devra  y  passer  et  non  sur  l'opportunité  d'y  introduire 
des  hommes  pour  les  vider.    Ainsi  la  grandeur  des 
canaux  ne  devrait  pas  être  moins  de  18  pouces  de 
largeur,  ni  plus  de  36  pouces  et  la  hauteur  de  2  kU 
pieds,  suivant  les  circonstances. 

Tous  lès  canaux  devraient  être  construits,  autant  que 
pœsible,  au  milieu  des  rues  et  à  une  profondeur 
suante  pour  que  les  tuyaux  à  l'eau  qui  seront  posés 
au-dessus,  soient  couverts  de  4  pieds  de  terre,  profon- 
deur  qui  dans  aucun  cas  ne  nécessitera  pas  une  exca- 
vation de  plus  de  8  pieds  de  profondeur,  sur  une  largeur 
moyenne  de  4^  à  6  pieds. 

Quant  aux  eaux  qui  coulent  sur  la  surface  des  rues 
mieux  vaudrait  les  y  laisser  s'écouler  que  de  les  arrêter 
par  des  grilles,  car  outre  que  ces  grilles  sont  souvent 
cause  que  les  canaux  se  bouchent,  elles  produisent 
des  miasmes  et  des  odeurs  réputées  mal^^ines,  mais  dans 
tous  les  cas,  très  nuisibles  au  public. 

On  a  essayé  en  Angleterre  des  trappes  en  forme  de 
»om  coupes,  agissant  d'eUes  mêmes,  mais  elles  sont 
d  un  entretient  qui  n'en  justifie  guère  la  construction. 
Ainsi  votre  Inspecteur  est  d'opinion  aue  l'on  ««  'i-^-it 
recournr  à  ce  système  que  dans  les  cas  d'absJiue 
nécessité. 
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Maintenairt  que  votre  Inspecteur  espère  avoir  suffi- 
samment  développé  le  mode  de  eanalLtion  suiv  Tu 
Angleterre  et  qu'il  a  évidemment  démontré  nue  le 
canaux  en  bo.s  étaient  ceux  qui  convenaient  le  mie  ,x 
IK>ur  Québec,,!  prend  la  liberté  de  soumettre  reuZ 
t.on  qm  suit.    Cette  estimation  est  faite  pour  W 

extra   P»"  laqueduc,sanfaescompterlecoûtdel'ex 

"  iuii,4ui  paraîtra  être  d'environ  jG!?  000 
Les  canaux  sont  divisés  en  4  classes,  viz  : 
ier  classe  54   x   36  nouop'i  i        i 

2me    "      36  "  24  ^  ^"^  ^"^  '''"''''• 

3me    «      2*  «  Ts   :  '^T'':  r'"""'' 

toe    "       ,2  «     9   "  1      '■"  '7"^^' 

<les  canaux  a  fcluses  ou  de  2me  classe,  sont  les  rues 

St.  Dominique, 

Craig, 

La  Couronne, 

Dorchester, 

Caron, 

St.  Ours. 
Un  autre  canal  de  2nie  classe  sera  construit  dans  Ja 
ue  Aragcpour  recevoir  les  eaux  ducap  et  il  déchaT.era 

aller  et  St.  Ours,  et  l'autre  partie,  en  prenant  le  rni. 
seau  qui  traverse  le  terrein  de  la  ;orporatr,  passant" 

ans  les  rues  Alexandre,  Colomb,  NeiLn  et  St.  V  e" 
:"  t'r^-^^  ^^"'^  la  rue  Caron;  enfin   l'extréJ^l' 


Un 
rue  St 


iargera  dans  la  rue  8t.  Ours 


autre  canal 
'an,  quartier 


2me  classe  sera  construit  dans  la 
St.  Jean,  lequel  déchargera  par 


i 


I  j 


té 


«les  canaux  de  même  grandeur,  dans  les  rues  Ste.  Gene- 
viève et  des  Glacis. 

Un  autre  dans  la  rue  Latourelle,  passant  par  les 
rues  Ste.  Geneviève  et  la  côte  d'Abraham,  pour  se 
jeter  dans  la  rue  La  Couronne.  Un  autre  dans  la 
rue  St.  Jean,  Haute-Ville,  jusqu'à  la  rue  du  Palais. 
Un  autre  dans  la  rue  Lamontagne  par  la  rue  des 
Sœurs  jusqu'au  fleuve,  et  un  autre  dans  les  rues  La 
Fabrique  et  CoUins,  traversant  le  tcrrein  de  rilôtel 
Dieu,  jusqu'à  la  rue  du  Palais  ;  de  ià,  en  icelle  et  dans 
les  rues  St.  Nicolas  et  St.  Paul,  jusqu'au  canal  de  1ère 
classe,  déjà  construit  dans  le  quai  du  marché   St.  Paul. 

■  Tous  les  autres  canaux  de  la  Cité  seront  de  3rae 
classe,  excepté  la  partie  des  canaux  qui  traverseront 
des  quais  lesquels  seront  de  1ère  classe. 


ESTIMATION. 

Excavation,  Roc             84-127  pieds  @  6s  25238 

"            terre           104252      "     «  9d  3909 

Enlèvement    "              146517   voy.  «  4d  2441 

Bordages  1 8x4, 2e  classe  336508  pieds  «  3d  4206 

"      24x4, 3e    «     208504    «      «  4d  3775 

Madriers  pour  traverses  12000 
"      carcans      2000 
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Planches  pour  fonçure    50000 

Cèdres,  &c.  couverts     188379 pds  « 

350  m  Clous  à  planches 

80  m  Clous  6  de  pouces. 

Façon  des  boîtes.  188379  pds 
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Surveillance  et  dépenses  imprévues  7}00 
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0 
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Total  je47488  16     9 
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Les  canaux  de  service  delà  4me  classe  mesureront 
environ  18  pieds  de  long,  et  coûteront  Is  par  pied,  au 
propriétaire,  construits  eu  madriers  ;  mais  s'ils  étaient 
faits  de   terre  cuite,  en  adoptant  même  le  plus  petit 
diamôtre  possible,  savoir  4  pouces,  ils  ne  coûteraient  pas 
moins  de  Is  6d  par  pied,  et  ceuxde  6  pouces  de  diamètre, 
2s  par  p,ed  coumnt.  Cependant  si  cette  partie  des  canaux 
de  service  que  fera  la  corporation,  pour  le   compte  des 
propriétaires,  était  commencée  avec  des  tuyaux  de 
terre  cuite,  il  faudrait  qu'ils  fussent  continués  par  les 
propriétaires,  de  la  môme  manière,  ce  qui  semit  impos- 
sible,    en  considérant  les    moyens  des    propriétaires 
généralement.     D'ailleurs  les  propriétaires  qui  dési- 
reront faire  usage  de  ces  tuyaux,  pourront  les  introduire 
dans  les  canaux  en  bois,  sans  difficulté.    Ainsi   le  seul 
mode  qui  paraisse  praticable,  à  votre  Inspecteur,  pour  les 
canaux  de  service,  est  la  confection  de  canaux  en  bois". 


Cet  item  à  débourser  pour  les  pro- 
priétaires, se  monterait  a 
Joint  aux  coût  des  canaux 

Formerait  une  somme  de 


£     9418  19    0 
17000    0    0 

i226418  19    0 


0    3106  17    5 
Je47488  16~~9 


Disons  en  somme  ronde,  ^226500  dont  l'intérêt  se 
monterait  à  £1590  ;  et  comme  il  conviendmit  d'établir 
un  fond  pour  éteindre  la  dette,  avec  les  intérêts  :  sup- 
posant que  l'on  établisse  un  fond  de  réserve  de  £1000 
par  année,  afin  d'éteindre  la  dette  en  26^  ans  (on  prend 
30  ans  en  Angleterre)  il  faudra  prélever  sur  les  pro- 
pnet.aires, chaque  année, une  somme  de  £2590,  ce  nui 
orniemit  une  taxe  additionelle  sur  le  loyer,  d'environ 
àa  dans  le  louis,  durant  ce  temps. 
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Mais  si  votre  Conseil  en  venait  à  la  détermination 
de  faire  rembourser  au  propriétaire  les  frais  de  son 
canal  privé  immédiatement,  alors  la  taxe  sur  les  canaux 
ne  se  monterait  qu'à  2d  dans  le  louis,  durant  25  ans. 

Le  tout  néanmoins  repectuensement  soumis, 

JOS.  HAMEL, 
-      Inspecteurs  des  Chemins. 


liili 


la  détermination 
les  frais  de  son 
ixe  sur  les  canaux 
lurant  25  ans. 


lent  soumis, 

5.  HAMEL, 
3  des  Chemins. 
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ICE, 


Québec,  3rd  Febnianj,  1852. 

Pursuant  to  a  resolution  of  thc  Council,  dated  9  May 
1851,  requesting  the  Road  Siirveyor  to  report  on  tho 
best  mode  to  be  adopted  to  carry  ont  a  gênerai  system 
of  canalisation  in  tlie  City  of  Québec,  in  connexion 
with  the  excavations  to  be  made  forthe  aqueduct, 
which  are  to  be  comnicnced  next  spnng,  he  lias  .he 
honor  to  présent  to  your  Council  the  following  report. 

Before  entering  into  the  détails  of  an  estimate,  t 
becomes  necessary  to  consider  the  System  of  drainage 
followed  in  England,  and  to  establish  a  comparison 
between  the  cost  of  drains  there,  and  those  made  in 
Québec,  in  order  to  adopt  the  most  economical  method, 
and  also,  that  most  in  accordance  with  the  means  of  the 
City  ;  garantying  thereby,  the  exécution  of  thia  noble 
enterprise,  by  meeting  the  gênerai  approbation  of  the 
Citizens. 

The  drainage  of  cities  and  populous  towns,  is  alwaya 
made  with  the  view  to  desiccate  the  soil  and  to  promote 
ihe  local  comfort  of  the  citizens,  by  affording  them  the 
faciUty  of  ridding  their  houses  and  premisesof  foui  water 
and  nightsoil,by  means  of  drains  leadingintothesewers. 

But  in  order  to  attain  this  end,  the  mode  to  be  adopt- 
ed ought  to  be  made  as  economical  as  may  be  consistent 
with  the  object  in  view,  and  the  cost  of  private  drains 
should  not  exceed  the  means  of  the  pronrietors  •  other- 
wise,  it  might  happen  hère  as  it  did  in  England,  where, 
in  almost  every  Town ,  it  was  found  th.    private  drains 
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.turf,  r  xrv:;vr-  •"!  '-' 

cheape„t  and   the  »«!     o^n    :rml"r\"'° 
oan  be  „sed  for  this  kinJ  of  work      TW  """'" 

nallymadeflatbo.omedandvdrn         '^^.'™''''   "'■'■"'- 

form  is  oval,  fl<r.  3.  '  '""  ""v 

The  perpendicHiar  sided  sewers.fio-.  i  „„d  9    ^ 
ahvays  bee„  subject  to  dest„,ctio„,  by  ,  ; lln'l        " 

résistance,  has  the  irlvnntn         ''"=,  ^   ^reater   Jateral 
5  """^^  "-^i^antaffe  over  tlip»  n+ii,,-„     û 

o.ng.e..ietio„a„dtueWa.r.d::!:;::::s:eE;- 

But  „,  gênera),  whatevor  may  be  the  mnlitv  .f  .;.  ' 
""■'■«'  "^'-"'  «o  fi=™  the  bottoms  of  s  ver  '^  '^  ""' 
ved  impossible  to  prevent  fl„,,rp,  ,1!  ?'  ,  ''"'  P™" 
^ewage  fiUers  and  cares  c  ffl'yia  r"°  !•  "'""''  "■" 
mining  the  sewor  to  sich  aT  '  '""''  "'"'"■ 
destruction,  bnt  i„  m  't  ''■'"'  ''^  '"  '=""^'^  ^'^ 
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us«h,gflagstones,  tu  v  X^t  be^t  'T^f  "^ 
and  be  less  liable  to  injnry  fZ  Z  '"'""."»"  ^rick 
by  the  oozingthrouHi     ri        "'!'=^'^'»™t»ns  caused 

Egg  shap'e  or  ctld"    t  "Vre" l"- et  t"  ''^"''  ""« 
fcy  infiltration,  but  wi]J    ;'^  /''^^  ^"Î^Ject  to  give  way 

the  sides.  "  ''''''  ^"y  î'^^^^"^^  acting  ou 


the  char-es  tî  7"!  ^'''''  «"PPosing  that,  notwithstanding  the  obstacles 
;  Towii  L  ...T^i  W''^^  mentioned,  against  brick  drains,  the  Corporation 
^''  '"^  ^^'«  p"l'l  ftel  inelined  to  make  a  trial  of  them,  in  some 
pections  of  this  City,  your  Inspecter  begs  leave  to  bring 
îonstructed  of  Brick,  |into  notice  an  objection  not  felt  in  England,  but  which 
intries,  it  being   tlie    '^o"l^  operate  constantly  in  Canada  ;  it  is  a  Avell  known 

fact,  that  tlie  frost  pénétrâtes  from  3  to  4  feet  into  the 
.ground,  and  that  cither  for  the  opération  of  the  gas,or 
Uiat  of  the  Water  Works,  it  will  be  impossible  to  prevent 
excavations  being  madc  during  the  winter  season, 
wliich  will  expose  the  public  sewers,  as  it  is  impossible 
to  fill  the  trenches  in  the  winter,  tight  enoiigh  to  keep 
the  frost  from  the  sewers. 


t  niateria]    whicli 
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erpendicular  sides  ; 

•2j  but  the  new 
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e  quality  of  the 


The  conséquence  will  be  that  the  sewage  will  freeze 
I  and  accumulate  till  it  burst  the  drain. 


But  the  last  objection  which  is  stronger  than  any  of 
theothersjis  the  cost  of  brick  sewers  m  England.  Those 
.^  represented  by  figure  1  and  2,  are   estimated  at  ^£3388 
vers,  it   has  pro-    |  par  mile,  or  12s  9d  per  running  fbot,  and  the  Egg  shape 
"gh   which   the     |  %•  3,  at  8s  7d  per  running  fbot,  exclusive  of  trenching, 
I  back  filling   and   the  removing  ofthe  surplus  carth, 
I  which  would  come  to  6s  more  in  rock,  and  to  Is  3d  in 
earth. 
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Therefore,  whatever  may  be  the  economy  and  the 
différence  in  the  priceof  labour,  at  Québec,  for  the  cons- 
truction of  brick  drains,  your  Inspecter,  in  his  humble 
opinion,  doubts  that  your  Council  will  find  their  cost 
sufïiciently  low,  to  justify  the  adoption  of  their  cons- 
truction, in  Québec,  on  a  large  scale. 

Your  Inspecter,  confident  ofhaving  fully  developped 
the  inconveniences  which  would  rcsult  by  the   intro- 


! 


show  that  the  System  of  wooden  drains,  fbllowed  up  hit.  1 
herto,  may  with  some  few  modifications,  be  conti^Ld  ;  1 
i   bemg  the  most  economical  and  tlie  more  suitable  to 
themeansofthe  city.  , 

It  may  howe  ver  be  whorthy  of  considération,  whether  1 
the  small  drains communicating  from  the  honses,  with' 
tlie  sewers,  shoukl  be  constructed  with  earthen  pipes 
but  this  subject  wiU  be  considered  hereafter. 

The  timber  used  hitherto,  for  the  sides  of  sewers  1 
was  4  mch  white  pine  plank,  from  13  to  24  incheJl 
broru^.  riie  24  ineh  planks  were  genarally  used  single,  I 
butthoseoflSinches,  two  or  three  pièces  together 
for  sewers  of  3  feet  and  4^  feet  high. 

The  qiialityofthistimberissnch,  that  it  will  stand 
a  very  longtime  under  gronnd  and  retain  its  soundness 
parti  nilarly  the  24  inch  pièces,  none  of  which  hâve 
i)oen  renewed  since  they  were  put  down,  within  the 
recollection    of    your    surveyor.    But    the   18    inch 
pièces,   used  2  and  sometimes  3  pièces   together,  only 
jointed  with  pegs,  in  old  times,  hâve  ail  caved  in,  and 
from  some  cause  or  other,  hâve  decayed.   By  the  présent 
mode  of  constriicting  the  sides  of  sewers  with   liiore 
than  one  pièce,  by  using  uprights  inside,  a  system, 
which  has  been  followed  for  nearly  20  years,  the  tim- 
ber  has  reinained  sound. 
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theoret 
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The  bottoms  consist  of  inch  pine  boards,  and  the 
covers  of  cedar,  tamarac  or  llemlock,  and  in  this  man- 
ner,  sewers  may  last  50  years,  or  at  any  rate,  they  may 
.astlong  enough   tojustify  ihe  cost  ol  making  them. 

liut  the  efiîcacy  of  sewers  does  not  always  dépend 
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pn  the  quality  of  the  mater  ials  used  in  their  construc- 
tion ;  A  niethod  must  bo  adopted  to  obviate  ail  the 
accidents  to  which  long  lovels  are  exposed,  wliere  it  is 
lifficult  to  obtain  a  sutlîcieut  slope  to  carry  the  sewa'^e 
[iway. 

In  England  tliey  havc  resortcd  to  flushings  ;  an 
opération  which  has  fnlly  compensated  for  the  construc- 
|tion  of  the  valves  and  the  keeping  of  them  in  opération  ; 
_^nd  your  surveyor  is  of  opinion  that  dt  wonld  ho 
(indispensable  to  introduce  this  System  for  St.  Rochs, 
Iwhere  the  ground  is  almost  a  dead  level,  by  the  method 
|to  be  detailed  hereafter. 

With  regard  to  the  altérations  to  be  made  to  the 
[présent  wooden  drains,  to  render  them  more  serviceable 
than  heretofore,  it  must  tirst  be  considered,  that  itis 
jtheoretically  admitted  and  practically  proved,  that  the 
velocity  of  water  increases  in  proportion  tothe  quantity, 
land  that  this  velocity  is  aiiècted  by  the  greater  or 
lesser  friction. 

Now  the  curve  line,  fîg.  2,  will  offer  less  friction  than 
the  square,  iig.  1,  so  that  the  water  which  will   run  in 

fa  drain  of  the  shape  approching  that  of  fîg.  2,  will 
acquire  more  velocity  than  by  passing  through  a  square 
box,  fig.  1  ;  wherefore,  it  is  of  the  greatest  importance 
toadopt  a  method  of  constructing  wooden  drains,  which 

j  will  in  shape,  approch  or  assiinilate  to  the  curve  repre- 
sented  by  fig.  2.  The  wooden  models  respectfully 
presented  herewith,  constrncted  from  fig.  6,  appear.  to 

|your  surveyor,  to  fulfill  those  conditions. 

By  inspection  it  v/ill  nppear  that  by  fixing  one   12 
hnch  board  at  bottom,  and  one  in  each  of  the  sides,  the 
bottom  of  the  drain  is  reduced  to  8  inches,  and  by  cal- 


S- 1 

4 


8 

culation itisproveathatthe  friction isdiminishedl^ 
und  the  velocity  augmented  in  proportion.  ^ 

-liokîng  ;   tlierefore  précautions  ought  to  be   taken    i„ 
he  construction  of  druins,  to  dimi„ish  the   toL 
thereby  to  encrease  the  velocitv      Tf  w.«   f       1 
hère,  .  i„  E„g,.„d,  t,.t  the  e,S,„f  «^^^^  "i-' 
red  p„„e„,aily  wl,en  .he  ,Tu„cti„„,  weremadeltr" 
ange.,  to  oBvmte  whieh,  those  junetions  were  m„l 

a'X  ofisc  ,f;      ""'  '"  *'^^-.™"-"g  plante,  the: 
an„le  of*,,    degrees  was  adoptcd,aad  has  produced  th. 
satne  re.ult,  fg.  8.    For  this  opera.io,,,  however,7w  r 
be  ttecessary  to  make  a  separa.e  excavation  at  ,he  éCe 

The    choking  of  draim  having  always  been    ni 
England,  ,he  subjeet  of  „ti„„.e  „„d  assiduoL  i„;  i'ri     : 
a  plan  was  at  last  adopted,  whieh  sncceded  beyoL  th  '^ 
most    sanguine    expectations.    It  is  ti,,.    °1,  V 

"  flushing"  „,.„,,„,„,„„,,  ^J^^>;^^-^^ 

mevalent  to  oopy  an  ext.aet  of  tlte  ovideL     le 

i.  ^rv       ,  "T,""""'""'  -^""""'^   comntissionerf  : 

mqnny,  n,to  the  state  of  large  Towns  and  popnlou 

districts,  m  Encland  hv  Vi   ^s^■l1•  l'ujuuoii.i 

..rr     1        /^"s^anci,  by  B.  A^illiams  esquire,  pro/essor 

of  Geodesy  to  the  collège  of  Civil  Eu^meL  i  vZT 

Ist  Report,  art,  5840,  were  he  says.  °  "co asMe^:  i!  ! 

subject  ofaccumulationofdcpositsin  sew    s  "' 1 

rom  the.r  supposed  noxi.us  influence  on  the  hoa 

"  there  would  be  a  considérable   savino-    bv  .rlnnt     ^^ 

«  the  System  of  flushing.     The  Tou^' tt     w  ^     f ^ 
<<  ,Ua   '^\,.  -   -  -iower  Hamlets  anà 

«      en.';^"^   î"^  ""'"'  commissions    hâve  availeci: 
themselves  of  a  modified  System  of  flushing  in  the  i 
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sow..t,  contiguons  to  the  Thame.s,  and  it  îs  onlv 
surpr.sing  that  the  benefits  which  the  Districts  are 
reported  to  liave  der,ved  ironi  the  plan,  when  adopted 
witliout  ail  the  requisite  appliances  for  perfect  meaas, 
should  not  hâve  s.iggested  the  expendiency  of  adoiv 
t.ng  the  plan  over  the  entire  districts.     For,   in   the 
I"  ^"rrey  and  Kent  commission,  ithas  been  found  thut 
i  •    m  some  cases  there  has  beeu   no  need,  in  conse- 
"  quence,  of  général  casting  for  the  last  eleven  years." 

The  simplest  mode  of  construction,  is  by  fixin-  a 
Hup  ut  the  extremity  of  each  sewer  connected  witlAhe 
r.ver  :  It  acts  now  in  this  way  ;  as  the  tide  rises  the 
flups  are  closed,  and  the  water  is  penned  back  until  the 
cbb  renioves  tho  pressure. 

This  is  found  bénéficiai,  but  it  would  undoubtedly 
be  better  if  the  rush  of  the  street  were  made  instan  J 
neous.     Tins  might  bc  obtained  by  fastening  the  flap 

Tu  o  'T'  '"'^  ^'''^"'5  ''  ^^^^''^  ^^>^^"  the  tide  ha, 

fallen  to  the  lower  edge  of  the  sewer. 


this  System  of  flushing  is  by  no  means  the  best,  and 
«n  Lngland  they  bave  applyed  another,  which    ha 
proved  tobefarsuperior;  It  is  to  construct  Dams  o 
reserootrsat  the  origin  of  the  sewers,  that  is  to  say - 
.'.t  the  pomt  where  they  receive  the  waters  of  high  lands 
und   y  ettjng  the  water  out  of  thèse  Dams,  peri°odically; 
t  wiU  by  its  great  veloci.y  swcep  the  sewer  cJeanofall 
ihe  sewage  which  might  bave  accumulated.     Thèse 
Dams  can  be  built  cheap,  and  they  will  at  ail  times 
iceep  the  seweis  free  from  any  accumulation  of  sewage 
creatmg  thereby  an  economy,  not  only  m  the  dispen- 
«lition  of  cleanmg  the  sewers,  but  dso  in  the  savin^ 
on  the  refitting  of  the  streets.  ^ 


'I 


10 

Let  us  now  consider  what  might  be  the  proper  steps 
tobe  adopted,  to  carry  out  the  views  of  the  Council,  in 
the  drainage  of  the  City.  It  would  in  the  first  place 
be  indispensable  that  the  lots,  privies,  cesspools  and  cei- 
j'ars  be  drained  into  the  sewers  ;  without  which  précau- 
tion, it  will  be  difficult,  if  not  impossible,  to  produce 
hydraulicheightenoughto  create  asufficient  velocity  in 
the  Jower  Districts,  werefore  the  deposits  will  accumn- 
late  and  chok  the  sewers,  particularly  those  ofthe  Srd 
class,  whose  flushing  will  dépend  chiefly  on  rain  water 
and  the  waste  water  of  houses. 

Itwillalsobe  necessary  to  make  the  citizens  tu 
tuiderstand,  that  the  spouts  of  their  houses  should 
])e  conducted  into  the  privies  and  cesspools,  in  order 
to  keep  them  at  ail  tiraes  free  from  soil,  and  that  the 
expense  thereof,  as  also  that  of  constructing  tho 
juivate  drain  from  their  back  premises  into  the  sewer, 
Nhould  be  borne  by  them. 

No  doubt  but  after  water  is  introduced  into  the  City, 
a  good  portion  of  the  citizens  will  place  closets  in  their 
houses,  and  by  this  means  will  supply  the  sewers  durini; 
winter.  But  the  generality  will  not  be  able  to  afFord 
them,  and  it  will  become  imperious  withthe  Corporation 
to  establish  a  proper  surveillance  over  this  class,  in  order 
tjiat  the  sinks  fîxed  outdoors,be  kept  free  from  frost.  It 
requires  attention,  but  it  can  be  donc,  in  fact  it  is  donc 
m  several  places  in  this  City,  and  your  Surveyor,  for 
one,has  never  failed  in  this  respect,  to  force  his  servants 
to  keep  the  sink  of  his  house  free,  every  winter. 

Yoiir  surveyor,  however,  approhend  that  it  will  be 
difficult  to  compel  the  citizens  to  this  duty,  unless  a 
person   be  appointed  in  each  ward,  during  winter,  to 
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see  the  By-Law  carried  into  exécution  ;  otherwise  tlie 
I)rivate  drains  will  freeze,  and  the  premises  be  flooded 
[  in  the  spring. 

However,  your  Inspector  would  suggest  that,  with  the 
iview  to  obtain  iiniformity  and  to  pre vent  the  t earin- 
lupofthesewers,  the  portion  of  the  private  drains  lea''- 
(ling  from  the  houses  into  the  sewer,should  be  construc- 
•  ted  by  the  Corporation  and  charged  to  the  proprietor. 
Jt  would   not    only  be  an  economical  mode,  but  it 
would  also  tend  to  relieve  the  public  sooner  from   the 
I  obstructions  created  by  such  excavation. 

Thèse  private  drains  should  be  constructed  with  3  incli 
(leals  and  their  estimated  cost  is  Is  per  running  foot. 
Supposing  that  burnt  clay  pipes  could  be  procured°in  the 
Country,  their  cost  would  not  bc  under  Is  per  running 
foot,  exclusive  of  excavation,  or  Is  6d  complète,  m 
carth,  and  6s  in  rock. 

Your  Surveyor  begs  liere  to  l>ring  into  notice  a  cir- 
cumstance  which  bas  been  and  will  remain  a  source  cl 
great  inconvenience,  if  not  remedied  :  It  is  contained  in 
lus  report  to  the  boarci  of  health,  of  the  13th  August 
1849,  of  which  this  an  extract.    <•'  When  a  sewer  can 
1  "  only  bo  available  to  one  side  of  the  street,  as  it  gene- 
"  rally  occurs  in  the  Upper  Town  and  St.  John's  Ward. 
the  opposite  side  being  lower  than  the  sewer,  lias  no 
means  of  drainage  except  through  his  neighbour's  pro- 
"  perty,  fronting  on  the  other  street,but  in  most  cases  this 
'•'  permission  is  refused,  whatever  may  be  the  compen- 
sation oflèred." 

It    is  évident    that    this    difficulty,    unless  reme- 
Jied  by  a  law,  would  sliackle  the  opérations  of  drain. 


i 
I. 

m 


âge,  and  your  Surveyor  begs  leave  to  suggest  thaf 
an  early  application  be  made  to  the  Législature,  to 
hâve  an  act  passed,  cnacting  that  thèse  matters  sliall 
he  settled  by  arbitration,  when  the  parties  can  not 
arrange  matters  amicably. 

The  features  of  the  gronnd  in  the  Upper   Tovvn   ami 
in  St.  John  s  ward,  is   such  by  its  elevated  position, 
that  sewers  and  drains  will  keep  clean  withont  nsin.. 
urtificial  means.    But  in   St.  Hochs  and  the  Lowe^ 
Town,thewantofdeclevitywiIlcompell  a   resort   to 
those  means.     Seeing  liowever  that   the    Encrineers 
who    where     examined    before   the    commissi^onners 
aforesaid,  ail  agrée  that  the  cleaning  of  Sewers,   bv 
sendmg  men  into  theni,  witli  wheel  Barrows,  was  -  a 
monstrousevil"whichshou]dbestopped,in  as  mnch 
as  the  System  of  iliishingis  sufficient  to  clean  them,  your 
Burveyor  is  of  opinion  that  the  dimensions  of  sewers 
onght  to  be  calculated  on  the  quanlity  of  water  M'hich 
is  snpposed  to  pass  throngh  them,  rather  than  with  the 
v.ew  to  send  men   in,  to  clean    them.      Therefore 
•sewers  should  not  be  imder  18  inches,  nor  above  36 
mches  wide,  by  from   24  to  54  inches  high,  as  ihe 
case  raay  happen. 

Ail  the  sewers  ought,  as  much  as  practicable,  to  b. 
placed  mthecenterofthe  street,  and  at  a  sufficient  î 
depUx  .nat  the  bottom  of  the  water  pipes  may  Î^Sl^ly  1 
fixed  on  a  level  with  the  top  of  the  sewers,  without  any  1 
nsk  of  freezmg  ;  and  this  excavation  wiU  average  8  teet 
byfrom4ito6feet.  gt-c^ieei 

With  regard  to  surface  water,  it  appears  from  expé- 
rience, that  it  is  préférable  to  facilate  its  exit  throu.rh  the 
tvater  courses,  along  the  foot  ways,  than  to  permit  it  lu 
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licse  matters  shall 
lie  parties  ean  not 
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j  enter  in  the  gratings,  as  hcretofore.  For  indcpendent 
of  thegratings  being  oflen  the  cause  of  chokin<Mhe 
sewer,  the   effluvia  arising  from  them  is  extreemely 

I  offensive  and   unhealthy. 

Thesystemof  soif  actingtraps,  in  the  form  of  a 
dish,  was  tried  in  England,  but  was  fuund  so  (lilli- 
culty  to  kecp  in  repair  and  of  so  liitlo  service  that  if 
was  abandoncd  as  not  juslifying  thc  expense  ..f 
construction.  Your  Surveyor  is  therefore  of  opinion, 
that  the  System  of  gratings  should  only  be  resorte.l 
to,  in  extrême  cases. 

Your  Surveyor  confident    f  having  sufficiently  deve- 

loppcd   the   mode   of  constructing  drains,  followed   iu 

El.  glane,  and  of  having  cvidently  demonstrated  that 

wooden  drains  were   préférable   for  Québec,  be^rg  to 

présent  the   cstimate  of  the  latter.     This  cstimaîe   is 

niade  for  the  cntire  excavation  and    the  construction 

of  the  sewers,  including  the  excavation  for    water 

pipes,  and  by   subtracting   therefrom   Mr.   IBaldwin's 

estimate   for   trenching,  the  di/rcrence  will   show  the 

probablecost  ofdraining  the  City,  which   will   apnear 
tobeabout  jG  17000. 

The  sewers  are  divided  into  4  classes,  viz  : 


Ist  class  54.  X  36  inches. 

2nd     «  36   X  24    « 

3rd      «  24.   X  18    « 

*th      «  J2   X     9    " 


in  wharves, 

main  sewers, 

"         transverse, 

"  Private  drains. 


The  streets  in  which  main  sewers  will  be  renuired  are. 
St.  Dominique,        Street 
Craig,  « 

Crown,  « 


;    i 
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Dorchester, 
Caron, 
yt.  Ours. 


Street 


M 


Anotlier  ,:iam  c.f  tlie  2mc1  class  shoiild  be  constructed 
m  Amgo  Street,  to  reçoive  tlie  wators  from  the  cliff- 
itwil^  discharge  in  part,  into  Turgeon  street,  and  thence 
into  6t.  A  aller  and  St.  Ours  stroets. 

Another  i)art  will  discliarge  thro'  Alexander,  ColouAb 
NeUscn,  yt.  Valicr  and  Caron  .treets,  and  finally,it; 
western  extremity  Mill  drain  into  St.  Ours  street. 

Another  ofthesame  class  in  St.  John  street,  without, 
od.seharge  in  Ste.  Geneviève  and  Glacis  streets,  a 
/î>ut  of  which  a  Dam  should  be  constructed. 

Another  in  Latourelle  street,  to.cîisch.^ge  throu-h  Ste 
Geneviève  street  and  côte  d'Abraham,  where  anothe; 
dam  should  be  constructed,  and  thence  into  Caron  street. 

Another  in  St.  John  street  within  from  d'Auteuil 
■street  to  Palace  street;  Thence  along  Palace  and  St. 
N.cholas  streets,and  thro'  St.  Paul  street,  to  the  Ist  class 
^scwer,  already  constructed  in  iie  St.    Pauls  market 

Another  in  Mountain  street  through  Des  Sœurs  .Ireet 
to  the  river.  Finally  another  through  Fabrique  street, 
Co  1ms  street  and  thro'  the  IIotel-Dieu  properfv,  to 
Palace  street.  »     x      .  » 

AU  the  other  sewers  of  the  City  will  be  of  the  3rd 
class,  with  the  exception  of  those  traversing  wharves, 
vvhichwillboof  the  Ist  class. 
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ESTIMATION. 


Hxcavation,  Rock 

"  earth  104.'2ô2     «    « 

Reinoving     "  U6Ô17  Ld.  " 

rianks     lSxl.,2e  class  33()c08  fect  •' 

•'  24.x4.,3o  <'  20S504.  ''  «' 
Dea  Is  for  slcepcr.s,  1 2000 

"        «     uprights      2000 


.S-il27    feet  (>/,  6rs  25238  2  0 

390y  !)  0 

2441  1!)  0 

^20fi  7  0 

3775  1  1. 


9(1 
Id 
3(1 
U 


Ooartls  for  bottoms 
Cdar  &c.  for  covcrs 
Nails  Ulbs.  350  m 
Nails  56  Ibs.  80  m 
Construction 


14000  ft.  (fi)  £3t> 

50000        «      20 

188379  ft.    " 


504.     0  0 

1000  0  0 

1569  15  (i 

87  0  0 

80  0  0 

1569  15  H 

Engineering  &  unforceng  expences,  7  p.  et.  3106  17  5 


188379  fl. 


2(1 

5s 

203 

2d 


Total  £47488  16     9 

The  estimatedcostof  service  drains  ofthe  4th  class 
is,  Is  per  foot,  ifconstructed  with3  inch  deals;  But  if 
made  withearthen  pipes,  even  on  using  tlie  smallo.st 
dianieter  possible,  say  4  inclies,  the  lowest  priée  would 
be  Is  6d  in  thc  earth,  and  thosc  of  6  inches,  2s  per  run- 
iiing  foot.  However  if  this  iiortion  of  the  service  drains, 
which  will  be  constructed  by  the  Corporation   for   the 
account  of  the  proprietors,  averaging  about  18  feet  in 
length,  was  donc  with  earthen  pipes,  they  should  bc 
continuecl  through  the  back  promises  with  the  same 
niaterials,  which  would  be  impossible,  considering  the 
means  ofthe  proprietors  generally.    Besides  those  pro- 
prietors désirons  ofusingearthen  pipes,mayconveniently 
iiUruduce   them  in  the  woodea  drains,  and  therefore 
the  only  practicable  mode  for  service  drains  is  the 
construction  of  wooden  ones. 


Il 
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This  lu-st  item  woiild  amomUto 
Togetlier  willi  tliat  of  the  sowits 


£    nus  lu    0 
17000     0    0 


MilKurmasnmof  x"2(54l8  19    0 

N.y,  in  a  round  suni  £26500,  thc  interest  of  which 
vnml.l  co.ne  to  Xl;^90:  A.ul  as  .t  will  bcoomo  noccssury 
to  croate  a  rmul  tu  oxtinnui.sh  tho  drht,  aud  aiso  th' 
M.lerest  Ict  lis  supposa  thut  u  sinking  fourni  of  XIOOO 
yearly,  !)e  creatod  t.,  cxtiniriii.vh.   the  dol,t  in  26.1  Vors 

o  X2.)90  to  l,e  cvied  hy  as.s..snvnt,un)ountin<î  toubout 
.-Jd  Ml  tiie  pound  additioiiul,  during  that  time.  ' 

nul  shonl.lyour  Conncil  deoui  it  expédient  to  caus.  i 

|lH.  propnetor  to  reiniburse  tho  eust  of  his  privatc  drain  tj 

forthwith,  then  tho   drain  rate  would  bo  reduccd  tu  2.1  J 
m  the  pound,  for  25  ycar.s. 

T]h«  whole  nevcrtheless  respeclfuliy  submitted, 

JOS.  HAMEL, 
lload  Stirveyor. 


£>    nus  if)   0 

17000     0     0 


XiJ()418  19  0 
iiiterest  of  which 
I  lipouino  ncccssary 
tli'l)t,  aiul  also  thf 
l  <oimcl  of  jEIOOO 
<It'l)t  in  26',iyoar.s, 
0,  will  form  a  su  m 
nijîinting  toabout 
at  time. 

xpi^cliont  to  causp    ! 
"  lus  privatc  drain 
bc  reduccd  to  2/1 


\\ 


ly  submitted, 

[AMEL, 
id  tîiirveyor. 
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